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Chères Sarcelloises, chers Sarcellois, 

L e retour du printemps devrait pour cha-
cune et chacun d’entre nous être sy-
nonyme d’espoir et de renouveau, de 

bien-être et d’épanouissement. 

Après plusieurs années marquées par les res-
trictions sanitaires et sociales en raison de la 
COVID 19, le gouvernement aurait été bien ins-
piré d’insuffler aux Français confiance et envie 
de construire ensemble. 

À l’évidence, c’est un tout 
autre choix qui a été fait. Alors 
que les chantiers d’avenir ne 
manquent pas : vieillissement 
de la population, transition 
écologique à opérer, inves-
tissement dans l’éducation 
et dans la compétitivité, meilleure répartition 
des richesses, le Président de la République a 
choisi délibérément de mettre la société entière 
en tension en augmentant l’âge légal de départ à 
la retraite. Une décision lourde de conséquences 
pour les nombreux salariés qui exercent un 
métier difficile et peu rémunéré. Les Sarcelloises 
et Sarcellois le savent bien, eux qui travaillent 
durement et attendent de leurs représentants 
protection et considération. 

C’est ce choix, différent, que j’ai proposé au vote 
du conseil municipal en portant un budget 2023 
qui tient compte des difficultés quotidiennes des 
habitant.e.s, mais aussi des enjeux d’avenir. 

Alors que les finances des collectivités ont été 
mises à rude épreuve, tant par la crise sani-
taire que par l’augmentation massive des coûts 
de l’énergie, la ville a fait le choix de continuer 

d’accompagner les foyers les plus modestes en 
maintenant un haut degré de services à la po-
pulation. De nombreuses villes ont restreint l’ou-
verture des équipements publics et ont diminué 
leurs prestations. Rien de tout cela à Sarcelles. 

De même, la fiscalité locale et les tarifs des 
prestations municipales n’augmentent pas, 
afin de préserver le budget des Sarcellois déjà 
éprouvé par les effets de l’inflation. 
La ville continuera également de soutenir mas-

sivement les associations, qui 
œuvrent au quotidien pour une 
société plus juste et plus soli-
daire. 

Faire des choix budgétaires, 
c’est rendre le quotidien moins 
difficile, mais aussi préparer 
l’avenir. En rendant possibles 

des projets structurants, tels le centre sociocul-
turel Simone Veil, dans le parc du Cèdre Bleu, 
ou la requalification des Flanades, de la Place 
de Navarre et de la Place de France. 

Être Maire, c’est être à votre écoute et à vos 
côtés. Dans un monde souvent incertain, il faut 
retrouver, ensemble, avec bienveillance, le goût 
de l’espoir. ◆

Fidèlement. 

Retrouver ensemble  
le goût de l'espoir  

Votre Maire, 
Patrick 
Haddad

« maintenir un haut 
degré de services 
à la population »
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En images

Ça s’est passé à Sarcelles

Un Noël magique
Le marché de Noël a ravi petits et grands 
avec ses nombreuses animations, 
spectacles et traditionnels chalets, 
parfaits pour se régaler avec de bons 
produits de fêtes. Un événement qui a 
réchauffé le cœur de tous. Ce ne sont 
pas les spectateurs du feu d’artifice 
ou de la démonstration de cracheur 
de feu qui diront le contraire !

Sarcelles, plus grands ensemble
C’était le message phare du discours prononcé par 

le maire de Sarcelles, Patrick Haddad, entouré 
de toute son équipe municipale, à l’occasion 

de la cérémonie des vœux à l’attention du 
personnel, des institutionnels, des représentants 
associatifs et de la population.

Inauguration de 
la place Saint-Saëns
Cette place, rénovée en deux 
phases, permet aujourd’hui 
des déplacements sécurisés, 
une meilleure circulation 
des véhicules dans le quartier, 
de bénéficier d’espaces de 
loisirs et de 65 nouvelles places 
de stationnement. Un 
projet phare d’un coût de 
1,25 million d’euros.

Hommage à Yohan Cohen
La Municipalité s’est réunie en souvenir du 
jeune Sarcellois, Yohan Cohen, victime de l’attentat 
de l’hyper cacher de Vincennes du 9 janvier 2015. 
Un temps de recueil en présence de son père et de 
sa grand-mère. 

Retour sur quelques temps forts des mois écoulés, entre hommages, 
inaugurations, cérémonies, moments festifs, de partage et vivre-ensemble.

3 rendez-
vous qu’il ne 

fallait pas 
manquer !

Sarcelles • n°67  avril - mai - juin 2023
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En images

C’était aussi Noël dans 
les maisons de quartier !
Activités manuelles, jeux de société, 
sorties au Stade de France, au cirque 
ou séjour à Londres… Les maisons 
de quartier ont permis aux familles de 
passer des fêtes sous le signe de 
la bonne humeur et de la découverte.

Un repas de fête 
pour nos aînés
Ambiance musicale avec 
orchestre, mets de 
premier choix, danses, 
rires, partages... 
Le très attendu repas 
des seniors a été 
une nouvelle fois 
l’occasion de partager un 
moment festif. Organisé 
par le CCAS, il participe 
à favoriser le vivre- 
ensemble et à rompre 
la solitude de nos aînés.

Les pâtissiers en 
herbe récompensés
Gourmands et pâtissiers amateurs 
étaient à la fête à l’occasion du 
concours de pâtisseries organisé 
par la Ville. Biscuits, bûches, pains 
d'épices...Les participants ont 
rivalisé de créativité pour convaincre 
le jury. Félicitations à Jean-
Louis Danielo dans la catégorie 
« Habitants » et à la maison de 
quartier Rosiers-Chantepie dans 
la catégorie « Maison de quartier ». 

Être français, 
une identité plurielle
La Ville de Sarcelles reçoit les nouveaux 
Français de la commune à l’occasion 
d’une cérémonie d’accueil dans 
la citoyenneté française. Un temps 
solennel pour célébrer le parcours 
d’hommes et de femmes qui ont choisi 
d’adhérer aux valeurs de la République 
avec une volonté d’ouverture aux autres 
et de partage de leur culture d’origine.

La promesse d’une requalification 
des copropriétés dégradées.
Conjointement à l’inauguration de la Maison du projet et de 
la copropriété, la Ville de Sarcelles a officialisé la signature 
d’une convention de financement sur le projet d’innovation 
des cinq copropriétés du secteur « Entrée de ville » du 
Grand Ensemble des Lochères. Pour la partie « Études », 
il s’agit d’un montant de 1 million d’euros (500 000 euros 
de subvention de la Banque des Territoires, 150 000 euros 
de l’Anah et 150 000 euros de la Région, complétés par 
200 000 euros de la ville de Sarcelles). Après cette phase 
d’études, la Ville de Sarcelles passera devant un jury pour 
ce projet de réhabilitation, de rénovation et d'aménagement 
de l'Entrée de ville afin de signer une convention portant sur 
les travaux avec une subvention de 9,5 millions de la Banque 
des Territoires. Au total, pour ce programme qui s’étalera sur dix 
ans, la Ville bénéficiera d’un financement de l’État de 10 millions 
d’euros dans le cadre du Programme d’Investissements d’Avenir 
(PIA 4) – Action « Démonstrateurs de la Ville Durable ». 

Sarcelles • n°67  avril - mai - juin 2023
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Dossier

Sarcelles s’écrit 
avec Elles

Dans le cadre de la Journée 
internationale de lutte pour 
les droits des femmes 
du 8 mars, la Ville de 
Sarcelles a souhaité aller plus 
loin en proposant de nombreux 
temps forts pendant près de 
deux semaines. L’occasion de 
mettre en lumière des parcours 
de femmes inspirantes 
et engagées, des initiatives 
innovantes et de rappeler que 
le combat continue au quotidien 
pour l’égalité entre les femmes 
et les hommes, et contre 
les violences faites aux femmes. 
Une cause comm’une !

Droit des femmes

Sarcelles • n°67  avril - mai - juin 2023
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Dossier

Temps fort de la programmation dédiée à la 
cause des femmes et autour de la lutte pour 
leurs droits, le premier anniversaire du Comité 

de femmes citoyennes (CFC) a dressé un premier 
bilan des travaux entamés. Une soirée émouvante, 
organisée par les femmes du CFC, pour informer les 
Sarcellois des projets en cours et les sensibiliser à la 
situation des femmes. Avec une programmation fémi-
nine, cette célébration a mis notamment en exergue 
une restitution d’une formation sur la médiation et 
un beau conte musical, tous deux présentés par des 
femmes du Comité. Et bien des choses encore, à 
l’image d’une projection en avant-première d’un aperçu 
du documentaire « Féminicité », porté par Marta Yalap, 
mettant à l’honneur 52 femmes sarcelloises engagées 
dans la ville. Nous reviendrons sur des projets présen-
tés à la soirée dans nos prochains numéros. Souhai-
tons au CFC de souffler de nombreuses bougies. Au 
regard de son dynamisme, on n’en doute pas ! ◆

L’instance a fêté sa première année lors d’une soirée festive le 8 mars. 
Une mise en lumière des actions menées par ses 50 femmes engagées.

Le Comité de femmes citoyennes a 
soufflé sa PREMIÈRE BOUGIE !

sarcelles au forum mondial des femmes pour la paix
Trois femmes du CFC (Maïmouna, Diouma et Zohra) ont représenté la ville lors du premier 
Forum Mondial des Femmes pour la Paix au Maroc, du 6 au 9 mars, porté par Hanna 
Assouline, fondatrice des Guerrières de la Paix. Une présence qui fait sens pour Sarcelles, 
engagée pour la paix avec son Plan Territorial de Lutte contre le Racisme, l’Antisémitisme 
et les Discriminations. Nos représentantes ont visité Bayt Dakira, musée judéo-marocain au 
cœur d'Essaouira, en compagnie d’André Azoulay, conseiller du Roi Mohamed VI. Autres 
temps forts : la présentation du Comité, la formation d’une chaîne humaine de la paix au 
pied des remparts et la pause de leurs empreintes de main sur la plage autour de pierres 
formant le mot paix. Une expérience enrichissante, des rencontres avec des femmes 
engagées, et, on l’espère, de futures collaborations !

« Une formidable instance 
de démocratie locale »
Patrick Haddad,  
maire de Sarcelles.

Le Comité de femmes citoyennes est 
une formidable instance de démocratie locale qui 

travaille sur la question de l’occupation de l’espace public 
et de la visibilité des femmes. Dans un contexte de 
recul des droits des femmes, il est primordial qu’à 
Sarcelles nous leur donnions cette voix, tout en unissant 
les hommes autour de cette cause commune !

« Une vraie fraternité »
Stevyne, membre du CFC.
Nous nous retrouvons en tant que femmes 
d’origines, métiers, religions et parcours différents. 
Il y a une sororité entre nous et une combinaison 

de talents. C’est pour nous l’occasion de mener 
à bien des projets et surtout de nous exprimer.

« Faire entendre nos voix »
Aziza, membre du CFC.
Je suis ravie de faire partie du CFC. Nous pouvons 
y jouer notre rôle de femme à 100 %, laisser de 
côté celui de mère ou d’épouse, et faire entendre 

nos voix sur les projets de la ville. C’est une chance !

Sarcelles • n°67  avril - mai - juin 2023
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Dossier

INTERVIEW CROISÉE DE 

Mariam S. et de sa fi lle 
M., âgée de dix ans.
Qu’est-ce que l’expérience a pu vous apporter ?
Mariam S. Cela m’a permis tout d’abord de me 
remémorer de bons moments, même si tout n’était pas 
facile lors de mon enfance en Côte d’Ivoire. À dix ans, 
en Afrique, on est déjà majeure ! Je faisais la lessive, 
la cuisine, j’allais à l’école. Ce sont des choses que 
je n’arrivais pas forcément à raconter à ma fille. De 
plus, nous sommes reconnaissantes, en tant que 
femmes, d’avoir été mises à l’honneur par ce projet.
M. Je peux maintenant imaginer comment était ma 
maman lorsqu’elle était enfant. Je sais qu’elle jouait 
au handball, après l’école, comme moi ! Mais sa vie 
était plus difficile que celle que j’ai à Sarcelles.

De quelle manière a-t-elle pu 
changer votre relation ?
Mariam S. Le lien avec ma fille 
s’est renforcé. Nous passons 
plus de temps ensemble. Notre 
amour est plus fort. Je pense que 
cela a aussi ouvert l’esprit de 
ma fille sur les différences entre 
la vie d’autrefois en Côte d’Ivoire 
et celle d’aujourd’hui à Sarcelles. 
C’était très enrichissant.
M. Je suis contente d’avoir 
une famille qui est toujours 
là pour moi. J’aimerais bien de nouveau 
participer à un projet comme ça et pourquoi 
pas imaginer cette fois-ci cette discussion entre 
les enfants et leurs papas ou leurs tontons !

 Exposition 

RENFORCER
le lien mère/fi lle

Neuf binômes mère/fi lle se sont prêtés au « Je » 
de la confi dence au sein de la Maison de quartier 

des Chardonnerett es. De leurs échanges est née 
une exposition en forme d’ode à la bienveillance.

« M on histoire, mon 
avenir : Regard 
croisé entre ma 

fille et moi ». Voici le nom du beau 
projet qui a fédéré pendant plu-
sieurs mois des mamans et leurs 
filles de la Maison de quartier des 
Chardonnerettes. L’idée était de 
réunir les conditions favorables à 
une introspection, à un climat de 
confiance, pour libérer la parole 
autour de leurs visions partagées 
sur l’éducation, l’école ou les sou-
venirs d’enfance. Au gré des en-
tretiens, le voile s’est levé sur des 

silences, sur des destinées parfois 
étonnantes de femmes originaires 
de Côte d’Ivoire, de Tunisie, du 
Maroc, de France, de Turquie, 
du Pakistan et du Mali. « Le but 
était de mobiliser les mamans du 
quartier, de les valoriser, qu’elles 
puissent marquer la ville de leur 
empreinte, et de renforcer le lien 
mère/fille. Ce travail mérite égale-
ment d'être élargi à la partie mas-
culine car l'éducation est aussi l'af-
faire croisée des pères et des fils », 
souligne Manuel Alvarez, adjoint 
au maire, chargé de l’enfance, de 
la jeunesse, de la prévention et 
des Maisons de quartier. La mise 
en valeur de tous ces entretiens a 
été faite au moyen de panneaux 
reprenant certains morceaux 
choisis, agrémentés de dessins 
de leurs mamans réalisés par les 
jeunes filles. ◆

là pour moi. J’aimerais bien de nouveau 
participer à un projet comme ça et pourquoi 

Sarcelles • n°67  avril - mai - juin 2023
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Dossier

 Rencontres  
Des femmes INSPIRANTES  

mises en lumière

L ’écrivaine et journaliste tunisienne 
Fawzia Zouari a animé une confé-
rence/débat, dans le cadre de 

l’Université populaire, le 9 mars, sur la 
thématique « Mon Histoire : Méditerranées, 
Féminisme, Écriture, Francophonies ». 
Engagée pour la cause des femmes, no-
tamment en tant que Présidente du Par-
lement des Écrivaines Francophones, elle 
est revenue sur la notion de féminisme 
universel : « Dès qu’une femme écrit, c’est 
une forme de révolte. Le féminisme dans 
sa formule classique reste le plus universel 
dans le sens où il est le seul à répondre à 
l’émancipation de toutes les femmes. » 
Elle n’a par ailleurs pas manqué de faire 
un appel du pied à Sarcelles en indiquant 
qu’aucune ville n’organisait de festival du 
livre 100 % féminin ! Une soirée saluée 
par le public, à l’image d’Anissa et Sakina : 
« C’était passionnant. Nous nous sommes 
reconnues lorsqu’elle parlait de son enfance 
au village en Tunisie. Nous avons envie de 
lire ses llivres. »
Le 18 mars au centre social des Sablons, 
l’auteure, réalisatrice et photographe sé-

négalaise Fatou Kandé Senghor – dont 
la série « Walabock, comment va la jeu-
nesse » a été récompensée au prestigieux 
festival africain Fespaco en 2021 – était la 
première invitée du projet « Rencontre avec 
des femmes aux parcours remarquables » : 
« J’ai dit oui à cette occasion de créer un 
pont entre les frontières. 

Un message fort pour la jeunesse
Pour une petite fille originaire du Sénégal qui 
vit à Sarcelles, c’est important de voir que 
des femmes sont restées dans leur pays 
natal et peuvent rayonner. Je suis mère, 
épouse, voyageuse, libérée, musulmane, ar-
tiste : c’est du bonheur ! » La question d’un 
certain mal-être chez les Afro-descendants 
a aussi été abordée : « Je comprends leur 
ressenti. Ils n’ont pas eu l’occasion de créer 
leur propre culture de l’entre-deux, ce pont 
entre leur terre d’origine et leur lieu de rési-
dence. Les clés sont de réussir à décoloniser 
son esprit, la cellule familiale et l’estime de 
soi que l’on doit apporter à un enfant toute sa 
vie. Chacun a le pouvoir de changer sa desti-
née et peut trouver des modèles de réussite 
dans toutes les communautés. » ◆

Chantal 
Ahounou, 
adjointe au maire, 
chargée de 
la démocratie locale, 
de la vie des quartiers, 
de la lutte contre 
les discriminations, de 
la laïcité et des droits 
des femmes.

parole d'élue

L’initiative « Rencontre avec 
des femmes aux parcours 
remarquables », portée par la Ville 
de Sarcelles en partenariat avec 
l’association Paroles Indigo, 
souhaite déconstruire les idées 
reçues dès le plus jeune âge 
et favoriser une prise de confiance 
en elles de toutes les femmes !

« Pour une prise de 
confiance en elles de 
toutes les femmes »

L’histoire se raconte au féminin.  Sarcelles a accueilli deux femmes aux parcours 
remarquables pour des temps d’échanges. Retour sur des discours fédérateurs.

l’auteure, réalisatrice et photographe
sénégalaise Fatou Kandé Senghor

L’écrivaine et journaliste 
tunisienne Fawzia Zouari
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Dossier

L’association Rebond, 
fondée par des victimes de 
violences sexuelles dans 
le milieu du sport alors 
qu’elles étaient mineures, 
travaille sur la prévention 
auprès d’un large public et 
l’accompagnement des victimes.

Pouvez-vous nous rappeler 
l’origine de la création de 
votre association ?
Angélique Cauchy, 
cofondatrice de Rebond.
Nous sommes quatre victimes d’un 
ancien entraîneur du Tennis Club de 
Sarcelles au début des années 2000. 
L’association est née en 2017 de la 
volonté de lutter contre les violences 
sexuelles en direction des mineurs 
dans le domaine sportif. Aucune fa-
mille, aucun enfant n’est à l’abri. Les 
chiffres sont aujourd’hui alarmants : 
1 jeune sur 7 est confronté à des vio-
lences sexuelles dans le sport avant 
sa majorité. 

En direction de quels 
publics intervenez-vous ?
Nous agissons, notamment au tra-

vers d’une convention de partenariat 
avec la Ville de Sarcelles, auprès des 
bénévoles, des entraîneurs, des édu-
cateurs, des parents, des jeunes ou 
encore des agents municipaux. Par 
exemple, nous avons récemment ren-
contré des éducateurs de football, de 
handball et de judo de la section om-
nisports de la commune.

Concrètement, comment se 
déroule une intervention ?
Généralement, nous débutons par un 
rappel à la loi, notamment sur les dif-
férences entre un viol et une agression 
sexuelle. Puis, nous témoignons de 
notre histoire. C’est ensuite l’occasion 
d’évoquer les techniques de prédation 
et l’emprise que peut avoir un adulte 
sur un mineur. Puis, nous donnons les 
bonnes attitudes à adopter face aux 
enfants et aux adolescents, ainsi que 
les actions à mener si on est témoin 
ou victime. 

Justement, pensez-vous que 
la parole s’est aujourd’hui 
ouverte sur le sujet ?
Je dirais que, même s’il y a une prise 
de conscience de nombreux acteurs, 
que le mouvement #MeToo a pu li-
bérer la parole et qu’il y a de plus en 
plus de signalements, énormément 

de victimes se taisent encore pendant 
des années. Ainsi, notre action reste 
primordiale afin d’alerter, et si possible 
de repérer et de protéger les victimes. 
Il nous semble important de préci-
ser que les filles comme les garçons 
peuvent être concernés et que nous 
agissons aussi autour des violences 
psychologiques.

Avez-vous un dernier 
message à faire passer ?
Lorsqu’on est victime, le parcours de 
reconstruction est long. Aujourd’hui, 
nous sommes dans une démarche 
pour accompagner les victimes et 
éviter que de telles atrocités ne 
concernent d’autres mineurs. Nous 
sommes tous responsables en tant 
que citoyens ou témoins d’une agres-
sion sexuelle et disposons de tous les 
outils pour le signaler.

Pour plus d’informations : 
www.rebond-france.com
Pour tout signalement : 
signalement.violences.
sexuelles@sarcelles.fr ou
signal-sports@sports.gouv.fr

« Alerter, repérer et protéger »©
 R
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CCAS

Prévention  
Un Pôle d’aide aux victimes  
de violences au commissariat

Pour une meilleure prise en charge et faciliter le parcours des victimes de 
violences conjugales ou intrafamiliales, ce lieu ressource unique et innovant mobilise 

des professionnels qui assurent une prise en charge sociale et psychologique.

U ne femme victime des coups de son mari, 
un enfant ayant subi un traumatisme, un 
jeune majeur qui a quitté le domicile fa-

milial… Les profils des publics reçus au sein du 
Pôle d’aide aux victimes sont multiples. Leur point 
commun : une situation dégradée qui nécessite une 
prise en charge d’urgence afin d’éviter qu’elle ne 
s’aggrave. Ce lieu ressource trop méconnu, qui 
s’inscrit dans un dispositif national décliné dans les 
commissariats de chaque département, promet un 
accueil inconditionnel et humanisé à toute victime. 
Sarcelles a été, avec Argenteuil, la première ville du 
territoire à bénéficier du dispositif dès 2007. Notre 
commune est ainsi l’une des municipalités les plus 
expérimentées sur ces questions d'assistance aux 
victimes et de prévention de la délinquance depuis 
et en lien avec les commissariats de police.

Intervenir avant qu’il ne soit trop tard
On y croise Mathias Chabier, psychologue, qui tra-
vaille en binôme avec Valérie Bayon, assistante so-
ciale, employée par la ville de Sarcelles au CCAS, 
mise à disposition au commissariat : « Nous consti-
tuons un Pôle psychosocial, en lien avec les fonction-
naires de police. Nous accueillons toute personne qui 
a pu nous être signalée par un partenaire, l’hôpital 
ou la police. Notre but est de créer les conditions 
favorables à la suite de l'accompagnement. » On 
essaye de trouver les mots, libérer la parole, très 
souvent fermée, lorsqu’un traumatisme est ancré. 
Le Pôle est une première porte d’entrée avant de 
rencontrer les policiers pour ensuite potentielle-
ment déposer une plainte. Valérie Bayon, en sortie 
d’entretien, nous en dit davantage : « Notre priori-
té, c’est d’assurer la sécurité des victimes. Ensuite, 
nous évaluons la situation pour les orienter sur les 
meilleurs accompagnements. Nous comptons sur 
des professionnels qualifiés, à l’image de ceux du 
CCAS de Sarcelles, pour répondre avec efficacité. » 
Le Pôle permet, de fait, une prise en charge plus 
humaine des victimes dans la gestion de ces par-

cours compliqués. « Notre rôle est d’informer 
la population sur ces dispositifs. Les problé-

matiques traitées nous permettent d’avoir 
une vision plus fine des actions à 

cibler pour accompagner au 
mieux les publics victimes de 
violences », conclut Charlotte 
Rabih, adjointe au maire, dé-
léguée aux affaires sociales, 
vice-présidente du CCAS. ◆

Plus d'informations  
Pôle d’aide aux victimes
Commissariat de Sarcelles
41 avenue du 8 mai 1945
Du lundi au vendredi 
de 8h à 18h

« Entre 2007 et 2023, plus de 
7 000 personnes accueillies 
et plus de 11 000 entretiens 

réalisés »
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Travaux

Point d’étape sur les  
chantiers en cours
La Maison du projet  
et des copropriétés  
est ouverte !

D’importantes opérations de rénovation de 
logement et de voirie sont en cours au sein 
du Grand Ensemble à Sarcelles. Située au 
24 avenue du 8 mai 1945, la Maison 
du projet et des copropriétés est un lieu 
privilégié pour informer et recueillir 
la parole des habitants sur ces chantiers 
d’envergure dans une logique de co-
construction. C’est notamment le cas de 
l’Opération de Requalification 
des Copropriétés Dégradées (ORCOD) qui 
concerne 4 200 logements.

CIMETIÈRE DE L’ORÉE DU BOIS

Première phase 
de l’extension

Pour cette première tranche de travaux qui 
sera achevée fin mai, 500 tombes seront 
créées, avec un fleurissement des abords, 
au niveau de la partie multiconfessionnelle. 
De plus, une haie végétalisée sera 
aménagée autour du périmètre 
du cimetière, comprenant des arbres 
et arbustes, créant ainsi une nouvelle 
clôture naturelle pour délimiter précisément 
l’emprise du cimetière et permettre 
un brise-vue naturel.

Parking allée Arthur 
Rimbaud

100 places de stationnement seront 
disponibles courant avril. Une série de 
candélabres (éclairage LED) sera installée.

CENTRE SOCIOCULTUREL  
SIMONE VEIL
Un pôle culturel 
au Cèdre Bleu

Première étape de la transformation de 
l’ancien site du Cèdre Bleu, le centre 
socioculturel Simone Veil devrait être livré 
d’ici la fin de l’année 2023 pour 
une ouverture prévue début 2024. Il sera 
aménagé au sein des bâtiments suivants 
du domaine, acquis par la municipalité : 
le château, la chapelle et les logements 
de fonction. Il s’agit d’importants travaux 
de réhabilitation qui aboutiront à l’ouverture 
d’une médiathèque, regrouperont 
des activités du conservatoire de musique 
(ensembles musicaux, danse, théâtre) 
et de l'école d'arts plastiques (sculpture 
monumentale, modelage), une école de 
cinéma, un auditorium polyvalent de 
170 places, des salles d'exposition, un point 
étape gîte et couvert du chemin de 
Saint-Jacques-de-Compostelle 
et des bureaux pour des associations 
dédiées à l'action culturelle et à 
l'environnement.  
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CHANTIER DES FLANADES 2025 – PREMIÈRE PHASE

La requalification engagée

Prévus pour une durée de huit mois, les travaux de la place de Navarre aux 
Flanades rentrent dans les projets de rénovation urbaine. Entamés en avril, ils consistent 
en une dépose et un remplacement des sols, une découverture du toit, ainsi 
qu’une requalification du site, la création d’espaces verts et l’installation de nouveaux 
éclairages LED. Dans un deuxième temps, on s’attellera aux travaux de la place de 
France. Nous y reviendrons plus amplement dans un prochain magazine.
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« I l y a plus de vingt-cinq ans, j'ai fait une 
conférence à Sarcelles. Je suis arrivé 
dans la ville à 20h30. Mais, car à 

l'époque il n'y avait pas de GPS intégré dans les 
voitures, je n'ai trouvé l'endroit de la réunion qu'à 
22h ! Or, le public était toujours là. Je lui devais 
donc bien, et à ses successeurs, d'y revenir. » 
Cette anecdote, racontée par l’essayiste et jour-
naliste français Jean-François Kahn, à l’occa-
sion de son passage à l’Université populaire, 
montre que l’humour n’est pas absent lors de 
ces rendez-vous. Des moments, comme ce-
lui-ci, et bien d’autres, ont été vécus par les 
Sarcellois présents au mois de septembre 
dernier lors de sa venue pour une confé-
rence-débat, à l’occasion de la sortie de son 
ouvrage « Mémoire d’outre-vies ». L’Université 
populaire, c’est désormais un temps fort bien 
connu et attendu par un public toujours plus 
nombreux. Pour preuve, en 2022, huit confé-
rences se sont tenues et ont réuni au total près 
de 500 habitants. Un succès qui ne se dément 

pas et qui nous a poussé à vous proposer  
une programmation toujours plus éclectique  
et alléchante.

Des invités d’une richesse 
et d’une diversité rares

Se questionner, confronter ses idées, s’ouvrir 
à d’autres cultures et modes de pensée, c’est 
aussi l’un des buts de l’Université populaire. 
En octobre, vous avez pu rencontrer l’écrivain 
et journaliste Éric Fottorino, ancien PDG du 
Groupe Le Monde, actuel fondateur et directeur 
de publication de l’hebdomadaire Le 1, venu 
nous faire réfléchir sur cette notion d’enracine-
ment et de déracinement au cœur de notre ville. 
En décembre, la philosophe Chiara Pastorini, 
engagée dans nos écoles depuis plusieurs 
années, a de son côté expliqué en quoi il était 
important d’éveiller les esprits des plus jeunes 
afin de les aider à mieux décoder le monde qui 
les entoure. En janvier, Patrick Chamoiseau, 
cet écrivain-penseur, s’est mué en conteur. Un 
conteur contemporain, attaché à la puissance 
politique du geste poétique, convaincu « de la 
nécessité de créer de nouveaux imaginaires pour 
porter atteinte aux systèmes de domination ». 
Enfin, en février, Pascal Blanchard, historien et 
spécialiste de la question coloniale et de l’his-
toire des immigrations, a choisi Sarcelles pour 
débattre des enjeux de mémoire et d’histoire co-
loniale avec le public, et rappeler qu’il faut certai-
nement regarder autrement ce passé. ◆

 Retour sur de forts moments d’échange et de partage de savoirs à 
l’occasion de cette nouvelle saison de l’Université populaire. Un temps pour se 

cultiver mais aussi découvrir des personnalités aux parcours singuliers.

 Université populaire 

L’excellence culturelle  
pour tous  

Démocratie populaire

Programme des conférences à venir
27 avril à 20h30 : Bouchera 
Azzouz (documentariste, 
réalisatrice de documentaires, 
présidente-fondatrice de 
l'association Les Ateliers 
du Féminisme Populaire).

�23 mai à 21h : Lilian Thuram 
(ancien footballeur international, 
essayiste, président de 
la Fondation Lilian-Thuram-
Éducation contre le racisme).  

15 juin : Claude 
Lemesle (parolier français, 
auteur de succès populaires).
�28 septembre : Michel Pastor 
(écrivain et ancien fonctionnaire 
à Sarcelles).  
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quelques invités  
de l'université  
populaire

Éric Fottorino  

Patrick Chamoiseau  

Pascal Blanchard  
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 Maisons de quartier 

Une bulle d’oxygène  
pour les familles  

À l’étage, plusieurs jeunes 
filles répètent une choré-
graphie en prévision du 

spectacle qui sera joué ce vendredi 
après-midi des vacances scolaires 
d’hiver. Dans la grande salle d’activi-
tés, un large groupe d’enfants donne 
de la voix sur le thème principal des 
Choristes, sous la direction d’Amani, 
animatrice de l’accueil de loisirs. 
Pendant ce temps, les mamans 
se retrouvent dans une petite salle 
pour discuter, comme elles ont l’ha-
bitude de le faire, chaque vendredi 
après-midi, dans le cadre du « Car-
refour des familles ». On y retrouve 
Rachida, qui nous explique pourquoi 
la Maison de quartier est essentielle 
pour elle : « C’est un lieu familial. On 
est très soudées, on participe à de 
nombreuses activités et on partage 
nos compétences, une fois par mois, à 
l’occasion du savoir-faire des mamans. 
Cela peut être autour de la cuisine, du 
bien-être ou encore d’une formation en 
informatique. »

Comme une deuxième maison
Alors que le point d’orgue de cette 
fête des vacances est sur le point 
d’arriver, on se remémore les activi-
tés et les sorties des derniers jours : 
musée du chocolat, aquarium de 
Paris, cinéma, Urban Jump, etc. 
Sans oublier l’animation : « Un goûter 
presque parfait », entre parents et en-
fants, avec un jury, comme à la télé ! 
« Nous travaillons à remettre la paren-
talité au cœur des actions de la struc-
ture en créant une passerelle entre 

les enfants de l’accueil de loisirs, de 
la Maison de quartier et les adultes », 
précise Franck Misson, nouveau di-
recteur de la Maison de quartier des 
Vignes Blanches. Alors que vient le 
temps du spectacle, on s’affaire pour 
que tout soit prêt. Lamia, animatrice 
famille, peaufine les derniers ajuste-
ments. Sous l’œil des mamans, des 
petits frères et sœurs, les enfants 
présentent leurs numéros de danse 
et de chant préparés pendant les va-
cances, vivement applaudis et filmés 
par une nuée de téléphones por-
tables ! « La Maison de quartier, c’est 
un peu comme chez nous. Quand on 
ne vient pas, cela nous manque. J’ai 
pu m’y faire des amies et découvrir 
des lieux culturels comme le musée du 
Louvre », conclut Nesrine, en frappant 
des mains en signe de conclusion à 
ce beau moment festif. ◆

Au sein des Maisons de quartier de la commune, divers projets sont 
portés. Aux Vignes Blanches, l’accent est mis sur la parentalité. Rencontre 

avec des mamans, leurs enfants et les agents de la structure.

Cadre de vie

Manuel Alvarez, 
adjoint au maire, 
chargé de l’enfance, 
de la jeunesse, 
de la prévention 
et des Maisons de 
quartier.

parole d'élu

Nous remarquons que 
les familles reviennent plus 
massivement depuis un an 
dans les Maisons de quartier. 
La crise sanitaire avait marqué 
un coup d’arrêt pour nos 
structures. L’objectif est de créer 
du lien social et de la solidarité : 
les habitants s’entraident au 
quotidien dans nos structures.

« créer du lien  »

Sarcelles • n°67  avril - mai - juin 2023
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Cadre de vie

exemples d’actions  
par et pour les habitants

lochères
Jouez maintenant ! 

La ludothèque « Serlikiwi » de la Maison de quartier 
des Lochères est un espace intergénérationnel 

dédié aux jeux et aux jouets sous toutes 
leurs formes. Elle fait partie intégrante 
du projet social de la structure. Ouverte 
tout autant en semaine en période 
scolaire que lors des vacances, c’est 
un lieu de convivialité, de partage 
et d’échange, pour petits et grands.

Centre Commercial N°3 
Avenue Paul Valéry – Tél. : 01 39 91 13 15

rosiers-chantepie
Faire entendre nos voix 

La Maison de quartier Rosiers-Chantepie fait partie 
des 30 centres sociaux à participer cette année au rapport 
« Paroles d’habitant.e.s des quartiers populaires ». Une dizaine 
d’habitants ont choisi de se mobiliser pour faire entendre leurs 
voix, accompagnés par la Maison de quartier, la Fédération 
des Centres Sociaux du Val d'Oise et le Pôle ressources 
Ville et développement social du Val d'Oise. Leurs propos ont 
été collectés au niveau national et viendront nourrir une réflexion 
afin de permettre aux élus de mieux connaître les territoires 
et les attentes des habitants, notamment celles des quartiers 
populaires trop souvent absentes des débats publics. Une 
occasion de s’exprimer, de faire bouger les quartiers et la société !

valéry-watteau
Un projet social 
coconstruit 

Le renouvellement du projet social est une étape 
importante dans la vie d’une Maison de quartier. Il 
vise à fixer les axes d’intervention, après chaque 
période d’agrément, afin d’obtenir le renouvellement 
de l’agrément « Centre social » délivré par la Caisse 
Nationale d’Allocations Familiales. La Maison 
de quartier Valéry-Watteau, accompagnée par 
la Fédération Départementale des Centres Sociaux 
du Val d’Oise, va ainsi convier tous les acteurs 
(usagers, associations, bénévoles, habitants, 
partenaires institutionnels, etc.) à participer à 
la coconstruction de ce nouveau projet social, qui 
sera bouclé cet été. La consultation du public se 
fera par le biais d’un questionnaire de l’organisation 
de comités techniques, d’entretiens individuels ou 
collectifs. Les habitants du quartier, par leur expertise 
du territoire, sont essentiels dans sa connaissance, 
son évolution et les besoins de chacun. Leur vision 
vient compléter celle des professionnels. Ainsi, 
le projet social témoigne de l’importance des actions 
de la structure, indicateurs concrets à l’appui, de leur 
singularité et de la valeur ajoutée de la Maison de 
quartier sur son territoire d’influence. C’est un lieu 
central pour accueillir les événements de la vie 
des associations sarcelloises, des événements 
et des rencontres pour le quartier, voire plus 
largement à l’échelle de la ville.

3

2

1 3

 Maisons de quartier 
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Shaïstah Raja, 
maire adjointe 
déléguée à 
l’Éducation et aux 
nouvelles technologies

parole d'élue

« ouvrir le champ 
des possibles »

Sarcelles a été l’une des premières 
Cités éducatives du Val d’Oise. C’est 
une alliance de tous les acteurs 
pour répondre à trois objectifs : 
conforter le rôle de l’école, 
promouvoir la continuité éducative 
et ouvrir le champ des possibles.

Le 1er février, l’une des plus grandes Cités 
éducatives de France, celle de Sarcelles, 
a ouvert ses portes au public, au sein du 
collège Jean Lurçat. L’occasion de valoriser 
ses acteurs, ses actions et ses talents.

D ans chaque salle et recoin 
du collège Jean Lurçat – 
décoré avec les messages 

fédérateurs du projet « La poésie 
dans le tissu » – il était possible de 
retrouver un dispositif innovant, une 
initiative remarquable, un exemple 
inspirant ou un acteur engagé tel que 
le Collectif Fusion. Difficile de savoir 
où donner de la tête tant il y avait de 
beaux projets. L'événement « Faîtes 
de la Cité éducative de Sarcelles » 
a été une vitrine exceptionnelle des 
forces vives qui œuvrent, dans une 
dynamique partenariale forte, au 
service des enfants et des jeunes, 
depuis quatre ans. Le but : les en-
gager sur les voies de l’épanouisse-
ment, de l’ambition et de la réussite. 

Comment ? En leur proposant une 
programmation exigeante renouve-
lée chaque année par une grande 
alliance éducative.

Deux priorités : 
l’aide à la parentalité 
et le mentorat

Ateliers, rencontres, expo-
sitions, spectacles… Voici 
quelques illustrations pour 
une prise en charge édu-
cative des enfants et des 
jeunes, de leur plus jeune 
âge jusqu’à l’insertion 
professionnelle. Sans 
oublier, les besoins 
des familles ! « La 
Cité éducative est 
fortement tournée 

Éducation 

 Cité éducative

Sarcelles : terre  
d’excellence  

et d’innovation !  
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« J’ai pris confiance en moi »
Samaëlle, lycéenne, qui a bénéficié d’un mentorat via l’association 
Camplus.
J’ai pu beaucoup apprendre sur moi et prendre confiance. Nous avons 
travaillé notre présentation orale, l’écriture de CV et réfléchi sur notre 

orientation. Tout ce que j’ai appris avec mon mentor, je peux maintenant 
le partager avec des collégiens. Je suis plus ouverte aux autres et plus sûre de moi.

« Le partage d’expérience est important »
Mireille, mère de famille qui a participé à une formation au rôle de 
représentant de parents d'élèves avec l’association Alter Égo.
Depuis dix ans, je suis parent d’élève déléguée. Au début, j’étais 

timide. Grâce à la formation, on comprend mieux le système éducatif 
et les rôles de chacun. Je sais désormais aller frapper à la bonne 

porte lorsqu’on rencontre une problématique. Je prends à cœur mon 
rôle et le partage d’expérience avec les autres parents est important.

« un dispositif innovant »
Ophélie, éducatrice de jeunes enfants au sein de la garderie 
éphémère E2S SCOP, qui intervient au centre social des Lochères.
C’est un dispositif innovant qui offre une première socialisation aux 
enfants avant l'entrée à l’école maternelle. Les parents remplissent 

une fiche d'inscription avec la référente du centre social et la demande 
est traitée lors des commissions. Cette garderie est ouverte les lundis de 

9h à 12h, hors vacances scolaires, et permet aux parents de déposer leur enfant afin de 
réaliser des démarches en lien avec la recherche d’emploi, ou de participer à des ateliers 
sociolinguistiques du centre social.

« Rendre la culture numérique populaire »
Cyril, délégué général de l’association Génération numérique.
Nous avons sensibilisé au total 2 000 élèves de CM1 et CM2 de 
différentes écoles de la vile autour des enjeux, des risques 

d’Internet et de la lutte contre la désinformation. L’éducation aux médias 
est primordiale. Nous travaillons à aiguiser l’esprit critique des enfants, à 

déconstruire des idées préconçues et à rendre la culture numérique populaire.

« Les SEGPA ont du talent ! »
Les élèves de la 4e SEGPA du collège Chantereine.
Nous avons participé à un concours, organisé par France 
Médiation et par la chaîne YouTube « Et tout le monde 
s'en fout ! », avec la médiatrice sociale de Citéo en 
poste dans notre collège depuis deux ans et nous avons 
remporté un prix. Nous avons réalisé une vidéo sur 

le thème de la cybercitoyenneté. C’était à la fois drôle mais aussi sérieux car il a fallu écrire 
un script, jouer et tourner la vidéo dans un studio professionnel. Nous visons maintenant 
une nouvelle récompense en concourant dans le cadre du festival Festiprev qui a lieu chaque 
année à La Rochelle en mai, qui met en avant les productions audiovisuelles de jeunes 
âgés de 11 à 25 ans sur les thèmes de la prévention et la citoyenneté. Nous souhaitions 
aussi changer le regard sur notre section qui est parfois moquée par les autres élèves !

17

Éducation

Quelques visages
de la Cité éducative sarcelloise

vers le soutien à la parentalité avec des 
actions dont ils sont bénéficiaires. Nous 
souhaitons leur donner les moyens 
d’entourer au mieux leurs enfants, 
leur offrir ainsi les clefs qui ouvriront 
à ces derniers les portes de la réus-
site », confie Patrick Haddad, maire 
de Sarcelles. En poussant une porte, 
on pouvait assister à un tour de magie 
assuré par un jeune parent allophone 
éloigné de l’emploi. Une opportunité de 
développer sa confiance en soi et une 
étape vers l’insertion, grâce à un travail 
effectué avec la Compagnie Sham. 
L’autre axe fort de la Cité éducative 
de Sarcelles est le mentorat. Ainsi, par 
exemple, 30 étudiants sarcellois ont eu 
l’opportunité de bénéficier d’un accom-
pagnement avec le soutien de l’asso-

ciation Article 1. La Ville de Sarcelles 
a aussi signé dans ce sens 

une convention de parte-
nariat avec la fondation 
Archery. Elle encadre 
sur le long terme des 
jeunes des quartiers 
populaires, depuis le 

collège jusqu’à leur 
entrée dans la vie 
active. ◆

La cité éducative 
de Sarcelles en 
5 chiff res-clés

26 000  enfants 
et jeunes concernés

2,5 
millions d’euros de 

budget sur trois ans

50 établissements 
impliqués sur la ville

60  actions par an

250  acteurs 
éducatifs mobilisés
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En une dizaine d’années, le club de la ville a vu 
passer son nombre de licenciées de 30 à 250. 
Un bel exemple d’émancipation par le sport 
avec le partage et l’entraide comme fil rouge.

I l n’est pas interdit d’affirmer aujourd’hui que Sarcelles 
devient petit à petit une place forte du football féminin 
en Île-de-France. Au départ, l’AAS Sarcelles Football 

s’est lancée pour répondre à la demande d’une poignée 
de filles qui voulaient jouer au football, elles aussi, comme 
le faisaient les garçons depuis des années. Le football, 
sport universel par excellence, doit pouvoir être pratiqué 
par toutes et par tous. Aujourd’hui, nous sommes heureu-
sement bien loin de cette éternelle opposition entre filles 
et garçons. « Selon les catégories, nous avons même des 
équipes mixtes. Nous ne faisons aucune différence entre 
les filles et les garçons, il y a une belle alchimie, de la so-
lidarité et une réelle cohésion de groupe entre tous les 
jeunes », confie le président du club, Mohamed Coulibaly.

Une fierté pour tout un club
Les mentalités ont évolué, notamment au sein des fa-
milles. Les filles n’ont plus à se cacher pour jouer au foot-
ball. Il n’est plus rare de voir une petite fille de six ans 
se présenter au club, ballon au pied, afin de s’inscrire. 

Le travail de fond et la passion de toute l’équipe du club 
ont porté leurs fruits, si bien que la structure est presque 
victime de son succès ! Elle est aussi fière de voir cer-
taines joueuses appelées en équipe de France : « Nous 
sommes la première équipe du Val d’Oise engagée dans le 
championnat au niveau National chez les 19 ans. Sarcelles 
est une ville de football. Le travail et la rigueur expliquent 
nos résultats. » Le club n’est pas qu’un lieu dédié au foot-
ball, c’est aussi une formidable école de la vie qui permet 
l’émancipation des jeunes filles, ainsi qu’une ouverture sur 
le monde, à la culture et aux valeurs de citoyenneté.

une section féminine au collège anatole france
Depuis quatre ans, 25 jeunes filles, de la sixième à la troisième, composent cette 
section sportive scolaire football, labellisée par l’Éducation nationale et la Fédération 
Française de Football. Elle est le fruit d’une convention spécifique au public 
féminin, signée entre l’Éducation nationale via le collège Anatole France, l’AAS 
Sarcelles Football et la ville, représentée par l’école municipale de football au 
travers du dispositif Pass’ Foot. Via un emploi du temps aménagé, elles s’entraînent 
trois heures par semaine au collège auprès d’éducateurs diplômés. « Nous 
travaillons sur des projets éducatifs comme le respect des règles et proposons 
des formations à l’arbitrage. Pour intégrer la section, il faut avant tout être motivé 
pour découvrir le football dans un cadre bienveillant », confie Pierre-Louis 
Brosseau, professeur d’EPS au collège Anatole France. Les questions d’éducation 
à la citoyenneté et d’épanouissement par le sport sont au cœur du projet.

Football 
Il se conjugue aussi 
au féminin  
à Sarcelles !

Sport
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Sport

 Handicap

La différence est une force !  

« I l faut croire en soi le plus tôt possible. Je me 
suis lancé le défi de participer aux Jeux para-
lympiques de Paris 2024. » Face à des col-

légiens de Jean Lurçat et d’Anatole France, ainsi que 
des élèves de l’IME Henri Wallon de Sarcelles, Mathieu 
Thomas, athlète de haut niveau en parabadminton, 
fait part de sa détermination. Ce jeudi 9 février, il est 
venu rencontrer des jeunes Sarcellois, qui participent à 
des ateliers de découverte du handisport au gymnase 
Saint-Exupéry. Une action, menée par le CCAS de la 
Ville, en partenariat avec Citéo et Play International, les 
animateurs et médiateurs des collèges, et à l’initiative de 
Djamila Hamiani, Conseillère municipale déléguée à l'in-
clusion des enfants en situation de handicap : « L’inclu-
sion est une priorité. L’objectif est de mêler des jeunes 
en situation de handicap et valides autour du sport, de 
la culture, des loisirs et du vivre-ensemble. Nous avons 
aussi accueilli deux Sarcellois : Ibrahim Konaté, cham-
pion du monde de savate boxe française et éducateur, 

et Viknes Anbasaran, journaliste sportif indépendant et 
pratiquant de cécifoot. Ces actions font partie d’un large 
programme pour l’année 2023. »

Le dépassement de soi est un moteur
Entre du badminton en fauteuil et du jeu libre, on croise 
Daouda, 13 ans, qui nous explique qu’il a aimé ces ate-
liers : « C’était difficile de tourner avec un fauteuil mais 
cela permet de se rendre compte du quotidien d’une 
personne handicapée. » Son camarade Anis, 12 ans, 
nous confie que le témoignage de Mathieu Thomas 
prouve que « c’est possible de faire du sport de haut 
niveau même si on est porteur d’un handicap ». Au 
travers de ces rencontres inspirantes pour les jeunes 
avec des champions et de cette approche différente de 
l’inclusion, où les mises en situation permettent d’in-
verser les rôles, le message est clair : le temps d’une 
journée, tout le monde se retrouve sur un pied d’égalité 
et chacun se trouve valorisé. « Au fil du temps, on ap-
prend à faire en sorte que le regard des autres ne nous 
atteigne pas. Le plus important, c’est de s’adapter. On 
ne fait pas les choses bien ou mal, on les fait tout sim-
plement », conclut Mathieu Thomas. C’est peut-être la 
plus belle des conclusions : la différence est une force, 
il n’y a pas d’âge pour comprendre ça ! ◆

À l’occasion 
d’une journée de 

sensibilisation aux 
valeurs paralympiques 

et de découverte du 
handisport, 80 jeunes 

Sarcellois ont participé 
à des ateliers inclusifs 

et rencontré des 
sportifs de haut 

niveau. Reportage.

une pratique handisport qui se développe
À Sarcelles, plusieurs clubs de l’AASS sont affiliés 
à la Fédération Française Handisport. Tennis, 
gymnastique, rugby, tir à l’arc, boxe française 
et activité subaquatique : une offre d’activités à 
destination du public en situation en handicap, et qui, 
on l’espère, continuera de s’étoffer à l’avenir !©
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Culture

 Kids’Guernica 
Les enfants,  

messagers de la paix 
 à l’aube des Jeux Olympiques 2024

Ce projet, porté par le Théâtre de la Vallée, permet à des écoliers sarcellois de célébrer 
la paix en créant une toile monumentale à l’image de la célèbre œuvre de Picasso.

« P ierre de Coubertin portait ce message 
de paix à travers le sport. Avec le projet 
"Les Enfants de Guernica à l’aube des 

Jeux Olympiques et paralympiques de Paris 2024", il 
s’agit de faire prendre conscience aux enfants qu’ils 
sont acteurs de la paix », confie Gerold Schumann, 
directeur artistique et metteur en scène du Théâtre de 
la Vallée. Ce projet fédérateur, commun à des écoles 
de Sarcelles et d’Écouen, s’articule autour de la réali-
sation d’une œuvre artistique monumentale, à l’image 
de « Guernica » de Picasso. C’est aussi l’opportunité de 
mettre en lumière le vivre-ensemble, le rapprochement 
entre les peuples, la non-violence, au niveau d’une ville, 
d’un quartier, d’une école, d’une famille, d’un groupe 
d’enfants, d’une classe. Un projet qui s’inscrit dans 
l’engagement de la Ville de Sarcelles pour la paix, mis 
en lumière en novembre dernier lors de la soirée de la 
fraternité et du lancement de l’acte 2 du Plan de Lutte 
contre le Racisme, l’Antisémitisme et les Discriminations 
(PLURADIS).

L’union fait la force !
Pour créer cette cohésion de groupe, les enfants d’une 
classe de CM1 de l’école Jean Jaurès 1 et d’une classe 
de CM1-CM2 de l’école Albert Camus participent à 
des ateliers d’arts plastiques, de théâtre, de chant, de 

poésie, de mouvement choral et de danse. Des inter-
ventions artistiques multiples menées en partenariat 
avec des professionnels du Théâtre de la Vallée et 
l’école d’art Janine Haddad, avec le concours de la ville 
d’Écouen. Ils ont ainsi rencontré la designer Laureline 
de Leeuw, les comédiens Frédéric Baron et Thérésa 
Berger. Point d’orgue du projet : la réalisation d’une 
toile collaborative par les deux classes avec des po-
choirs. On retrouvera le fruit de ce travail à l'Espace 
Simone Signoret de la ville d'Écouen à partir du samedi 
13 mai 2023 à 11 h puis à Sarcelles. L’occasion de 
mettre au cœur d’un quartier un message de paix en 
direction du monde !

Prix des Incorruptibles
POUR L’AMOUR DU LIVRE
Depuis 2020, la Ville de Sarcelles participe au Prix des Incorruptibles, prix 
national de littérature jeunesse de la maternelle au lycée. Pour cette année 
2022-2023, les élèves d’une classe de CM2 de l’école Val Fleuri et de 
l’école Jules Ferry, ainsi qu’une classe de 6e du collège Victor Hugo bénéficient 
d’une sélection d’ouvrages. Le but : développer leur goût pour la lecture 
et la critique littéraire. En fin d’année scolaire, ils participeront à un vote 
au Livre-Échange afin d’élire leur livre favori, après avoir débattu autour 
des ouvrages et défendu leurs titres préférés. Un diplôme leur sera ensuite 
remis pour attester de leur participation au Prix des Incorruptibles.
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Culture

Mondkabarett

UN SPECTACLE PLURIDISCIPLINAIRE 
COLLABORATIF 

Résidence-mission de l’association Les Poussières
À la croisée des arts…  

L’équipe des Pierrottes en Opéra 
de poche-Cabaret s’est associée 
au Conservatoire de la ville de 
Sarcelles pour un projet inédit 
intitulé « Mondkabarett ». L’ambition 
est de faire revivre les figures 
du mélodrame du Pierrot Lunaire, 
mais aussi des personnages 
dits du petit peuple, autour 
des grandes œuvres du courant 
expressionniste de Kurt Weill 
et d’Arnold Schönberg. Un subtil 
mélange de théâtre, de musique 
et de chant, mis en musique par 
le pianiste Pierre Rouinvy. Pour 
ce projet, on retrouve notamment 
l’équipe des Pierrottes, avec 

la participation des élèves 
des classes de théâtre et de chant 
lyrique du Conservatoire et leurs 
professeurs, ainsi que des élèves 
de l’école d’art Janine Haddad 
et leur professeur, pour la création 
de décors et d’accessoires. La 
réunion de plusieurs disciplines 
artistiques au service d’une forme 
collaborative singulière.
Représentation publique le 
samedi 15 avril 2023 à 20 h 30
Salle André Malraux
Rue Taillepied
Entrée gratuite sur réservation 
au 01 34 38 20 51 ou par 
mail : ocm@sarcelles.fr

Dans le cadre du nouveau Contrat territorial d’éducation artistique 
et culturelle de Roissy Pays de France, les villes de Sarcelles, 

Arnouville, Écouen et Villiers-le-Bel se sont associées pour accueillir 
en résidence–mission l’association Les Poussières, en partenariat 

avec le Musée national de la Renaissance – Château d’Écouen. 
Sur Sarcelles, le projet se matérialise sous la forme d’ateliers de 
découverte et d’expérimentation de l’art du vitrail en compagnie 

d’une vitrailliste professionnelle et de l’art du design culinaire 
auprès d’une cheffe designer. Ils sont prévus, lors des vacances 

scolaires de printemps, dans les cuisines de la Maison de quartier 
Pasteur-Sablons, pour un groupe de jeunes accompagnés par 

la direction de la Jeunesse. L’occasion de vivre une expérience 
artistique et culturelle originale et hors du commun aux côtés 

de l’association Les Poussières, qui favorise la coconstruction, 
l’échange, l’intergénérationnel, l’inclusion et la défense 

des métiers d’art. Ces ateliers feront l’objet d’une restitution 
lors d’un goûter scénographié festif au mois de mai 2023.

Annick 
L'Ollivier-
Langlade, 
1re adjointe au 
maire, chargée 
de la Culture 
et du patrimoine.

parole d'élue

Au travers de tous ces beaux 
projets artistiques et culturels, 
nous souhaitons une fois encore 
favoriser l’accès à l’excellence 
pour tous les publics. La 
Culture se coconstruit au plus 
près des territoires et doit être 
synonyme d’échanges, de 
partage et de dialogue entre 
les artistes et les habitants.

« la culture se 
coconstruit au plus 

près des territoires  »

©
 F

lo
rè

ne
 A

rri
ba

s

©
 V

ille
 d

e 
Sa

rc
el

le
s

Sarcelles • n°67  avril - mai - juin 2023



22

Expression politique

 Tribune du groupe Socialistes  
 Républicains et apparentés 

LES DROITS DES FEMMES 
JUSQU'À LA RETRAITE !

I l semble que tout a été dit sur la réforme des retraites. 
Alors que la majorité des Français y est clairement op-

posée, le gouvernement a clôturé le débat en utilisant l’ar-
ticle 49.3 de la Constitution. 
Dans un éclair de lucidité et de naïveté mêlées, la Première 
ministre a reconnu que les femmes sont « un peu pénali-
sées » par le report de l'âge légal à 64 ans. C’est peu dire. 
On proclame d’un côté l’égalité entre les femmes et les 
hommes avant d’appliquer tout le contraire. Une version du 
“en même temps” macronien très défavorable aux femmes. 
La vérité, c’est que cette réforme inique maltraite les 
femmes. Elle méconnaît la réalité : les carrières des 
femmes sont souvent hachées, fractionnées, marquées 
par les temps partiels subis ou les emplois précaires. Les 
femmes ne sont pas “un peu” pénalisées, elles le sont 
beaucoup. Les femmes ne doivent plus avoir à choisir entre 
la carrière épanouissante et leur vie de famille : en la ma-
tière, le risque d’un recul est bien présent. 
La proposition d'une pension minimale ne touchera qu'un 
tiers des femmes, les deux autres tiers, soit la majorité 
d'entre elles sont oubliées. Sans compter qu’avec la ré-
forme, les femmes devront travailler en moyenne huit mois 
de plus, les hommes quatre mois.
Les différentes crises sanitaires, économiques, et guerres 
n'y font rien, le gouvernement tire à droite toute et efface 
peu à peu les acquis sociaux. 
Le groupe socialistes, républicains et apparentés de la 
ville de Sarcelles soutient sans équivoque les syndicats et 
grévistes, en particulier les femmes dans le combat pour 
l'égalité réelle, car mieux que des mots, ce sont des actions 
qui sont nécessaires.
Des actions, Sarcelles en est riche. Le mois de mars dédié 
aux droits des femmes s'étant achevé récemment, vous 
avez pu constater qu'à Sarcelles non seulement on dit, 
mais on fait. En effet, en plus des nombreux projets menés 
par Chantal Ahounou dans la lutte contre les discrimina-
tions, les inégalités et les violences sexuelles et sexistes, la 
ville mettra en place une Budgétisation Sensible au Genre, 
démarche innovante consistant à traduire chaque dépense 
de la ville en fonction de critères d’égalité entre les femmes 
et les hommes. 
Grâce aux villes, grâce aux droits sociaux, construisons 
une société plus juste. Les élus socialistes, républicains et 
apparentés y travaillent chaque jour avec vous. 

Shaïstah RAJA – Présidente du groupe Socialistes 
Républicains et apparentés

Tribune de la Liste Bleue 

STOP AUX STIGMATISATIONS 
JOURNALISTIQUES, LA VÉRITÉ SUR 
LE VIVRE-ENSEMBLE À SARCELLES !

U ne journaliste du Nouvel Obs se permet de comparer la 
communauté juive d’Ukraine avec celle de Sarcelles ! 

Selon elle, « les juifs de Kharkiv se sentent plus en sécurité 
que ceux de Sarcelles qui ont presque déserté cette ville ».
Cette affirmation est non seulement fausse, mais elle est 
honteuse et insultante car elle contribue à nourrir des préju-
gés et des stéréotypes sur les communautés qui composent 
notre société et qu’elle méprise tous les acteurs politiques 
et associatifs qui œuvrent chaque jour sur le terrain. La lutte 
contre le racisme, l'antisémitisme et les discriminations doit 
se faire sur tous les fronts, notamment en combattant les dis-
cours qui cherchent à diviser notre société.
La ville de Sarcelles compte une importante communau-
té juive, qui y a toujours été présente. Cette communauté 
est constituée de personnes de toutes origines, venant de 
différents pays du monde, et qui ont choisi de s'installer à 
Sarcelles pour y vivre en paix et en harmonie avec les autres 
communautés. En effet, la communauté juive de Sarcelles 
est attachée à sa ville et à son histoire. Elle y réside en 
nombre depuis des décennies et y a construit des lieux de 
culte, des écoles et des commerces qui continuent de se dé-
velopper. Cette année, le premier centre socioculturel du Val 
d’Oise ouvrira ses portes à Sarcelles.
Elle participe activement à la vie économique, sociale et 
culturelle de la ville. Si certains de ses membres ont choisi 
de vivre en Israël ou ailleurs, il s’agit à chaque fois d’une 
démarche personnelle, d’un parcours résidentiel comme cela 
arrive partout et non pas d’une décision résultant d’une dé-
marche globale et concertée propre à l’ensemble de la com-
munauté juive de Sarcelles. Car celle-ci, fière de son identité 
et de sa culture, n'a pas l'intention de quitter la ville.
D'ailleurs, la communauté juive de Sarcelles est soutenue 
par l'ensemble de la population de la cité. Des actions fortes 
et engageantes ont été entreprises par la municipalité pour 
développer le dialogue entre les différentes communautés. 
Ces actions ont porté leurs fruits, et la ville de Sarcelles est 
aujourd'hui un exemple de vivre-ensemble réussi.
En conclusion, nous tenons à réaffirmer notre attachement à 
la ville de Sarcelles, à sa diversité et à son vivre-ensemble. 
La communauté juive de Sarcelles est une composante im-
portante de cette ville. Elle participe activement à son dyna-
misme et à son rayonnement. Nous remercions notre Maire 
Patrick HADDAD d’avoir invité cette journaliste à venir ren-
contrer les habitants de Sarcelles, à échanger avec eux, à 
découvrir leur quotidien et à se rendre compte de la réalité 
de la situation. Nous sommes convaincus qu'elle pourra ainsi 
rectifier ses propos et contribuer à renforcer la cohésion so-
ciale de notre ville.

Elie KRIEF, Adjoint au maire chargé du logement, 
pour le groupe Liste Bleue.
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Expression politique

Tribune de l'opposition

LE VILLAGE ABANDONNÉ

L e village de Sarcelles en est aussi un peu son âme. 
Bourg historique de la ville, ce quartier agréable, 

vivant, commerçant est pourtant complètement – et vo-
lontairement ? – délaissé par le maire. 
Alors que de nombreuses politiques publiques sont atten-
dues pour le revitaliser commercialement, lui rendre sa 
salubrité en luttant contre les marchands de sommeil ou 
rénover certains habitats, Patrick Haddad regarde ailleurs. 
Pire il multiplie les effets d’annonce non suivis des faits, 
déclenchant l’attente puis le désenchantement des habi-
tants et des commerçants. 
Fin 2021 il annonçait ainsi fièrement l’ouverture d’une 
nouvelle boucherie rue Pierre Brossolette, censée éga-
lement proposer une offre de primeur, d'épicerie fine, de 
poissonnerie, de fromagerie-crèmerie et de traiteur. À 
peine ouverte, celle-ci est déjà fermée au désarroi des 
consommateurs. Pourquoi ? Jusqu’à quand ? Est-ce dé-
finitif ? Comme souvent lorsque les choses ne vont pas 
dans son sens, le maire ne donne aucune information à 
la population. 
Cela ne serait pas si grave si les habitants du village 
avaient à leur disposition des solutions de substitution. 
Le marché du village aurait pu être l’une d’entre elles, 
mais alors qu’il se tient tous les mercredis et les samedis, 
il est dans un état extrêmement préoccupant. Là aussi 
pourtant Patrick Haddad annonçait fin août dernier avoir 
réalisé la réfection complète de la halle. Mais s’est-il pré-
occupé de le revitaliser ? Non. D’y faire venir de nou-
veaux commerçants de qualité ? Pas plus. La vérité est 
qu’il s’est résigné à son abandon.
Comme si le tableau n’était pas assez catastrophique au 
village, le maire semble en rajouter. Alors que les restau-
rateurs ont ces dernières années dû affronter l’épreuve 
de la crise sanitaire, Patrick Haddad vient d’autoriser un 
préfabriqué de restauration rapide à s’installer en face 
du Lycée La Tourelle créant une concurrence faussée et 
supplémentaire à un emplacement idéal. 
Plus grave encore, il a pris un arrêté obligeant tous les 
commerçants à fermer à 23h au lieu de 1h du matin, 
plongeant les professionnels et les habitués dans l’incom-
préhension. Une décision intervenue quelques semaines 
après que le maire a renoncé aux traditionnelles décora-
tions de Noël privant les habitants du village de la joie et 
de l’animation de cette période.
Et la liste est encore longue : l’état catastrophique des 
voiries et le squat permanent du jardin public du Docteur 
Artin sont, par exemple, les quotidiennes réalités d’un vil-
lage dont plus personne ne prend soin. 
Un village rendu triste, morose et inanimé par l’équipe mu-
nicipale actuelle et à qui il est urgent de rendre le sourire !

Pour que vive Sarcelles

Tribune du Groupe PCF  
et Citoyens Engagés

NON AU REPORT DE L’ÂGE LÉGAL 
À 64 ANS ! NON À LA RÉFORME 
MACRON DES RETRAITES ! 

U ne fois n’est pas coutume : notre rubrique pour 
le bulletin municipal commence par un slogan de 

portée nationale.
C’est bien en tant qu’élus communistes au Conseil Muni-
cipal de Sarcelles que nous faisons ce choix.
En vérité il ne nous éloigne en rien de notre mandat.
D’abord parce que la très grande majorité des Sarcellois 
a tout à redouter de cette réforme. Qu’ils soient salariés, 
chômeurs, précaires, retraités, ou étudiants, ils l’ont bien 
compris et se sont retrouvés nombreux pour le manifes-
ter, le 10 février dernier lors de la retraite aux flambeaux 
organisée Place de France par les syndicats. 
Ensuite parce que nous l’avons montré au Conseil Muni-
cipal, le 13 février, le budget communal, lui-même, est dif-
ficile à construire quand ces politiques néolibérales font, 
font régresser les niveaux de vie et les libertés. Dans une 
ville populaire comme Sarcelles, les besoins en services 
publics, en aides sociales, sont immédiatement plus im-
portants. 
Il en est ainsi de l’inflation que nous subissons qui est 
principalement alimentée par les spéculations internatio-
nales. Des liquidités monstrueuses circulent sans fron-
tière et sans contrôle et s’abattent sur tel produit ou tel 
service multipliant les spéculations et la pression à la 
hausse des prix.
L’urgence aujourd’hui est donc bien de protéger les Sar-
cellois.
Nous sommes avec les Sarcellois pour imposer le retrait 
de cette désastreuse réforme. Nous sommes à leurs 
côtés dans les manifestations. Nous sommes à leurs 
côtés au Conseil Municipal qui a voté une motion de sou-
tien en ce sens.
Simultanément nous participons à l’élaboration des pro-
jets sur lesquels l’équipe municipale s’est engagée. Nous 
contribuons à la préparation du budget communal pour 
2023 qui intégrera les financements nécessaires à ces 
projets et qui maintiendra le haut niveau de services pu-
blics municipaux dont les Sarcellois ont besoin sans aug-
menter leurs tarifs.
Et bien entendu nous poursuivrons nos actions pour la 
défense de nos services publics tels que la Poste, l’hôpi-
tal ou l’école. Pour que l’électricité et le gaz redeviennent 
des entreprises nationales et que le coût de l’énergie soit 
maîtrisé au lieu d’être livré à la spéculation. 

Manuel Alvarez, Président du 
Groupe PCF et Citoyens Engagés.
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Vos actualités du printemps  

Associations

SAVATE BOXING CLUB

Une pluie de médailles 

FESTIVAL INTERNATIONAL 2 MOUV DU TEMPS

Le hip-hop féminin à l’honneur

Du jamais vu. Un parcours exceptionnel. Tout simplement 
extraordinaire ! L’emblématique Gerardo Bonio du Savate Boxing 
Club de Sarcelles n’en revient toujours pas... Au niveau amateur, 
sur douze combattants engagés au championnat de France 
de kickboxing en février dernier, cinq ont été médaillés. Le club 
compte ainsi quatre champions de France (Lucas Bernardeau, 
Florent Fichou, Guillaume Mareux et Kaïs Aboudou Georges) et 
une vice-championne de France (Déborah Slaqmon). Du côté du 
K1, lors des championnats de France, début mars, 14 combattants 
étaient en lice. Sept médailles ont été récoltées : trois en or 
(Lucas Bernardeau, Florent Fichou et Pierre Lay Desarme), 
trois en argent (Omar Zeddam, Angélo Lévy et Guillaume 
Mareux) et une en bronze (Kaïs Aboudou Georges). Du côté des 
professionnels, James Condé a pour sa part remporté, début 
mars, La Nuit des Titans, un tournoi K1 réputé de niveau mondial.

La 2e édition de l’événement, porté par Didier Mayemba, 
fondateur de la Compagnie Mayemba, avec le soutien de la ville 

de Sarcelles, a réuni des participantes d’Italie, d’Allemagne, 
d’Espagne, d’Angleterre, de Belgique et de Suède, sans pour 
autant oublier les hommes. Le 17 février, un débat s’est ainsi 

tenu sur le thème « Hip-Hop : une histoire d’Hommes ? ». 
Une occasion de se questionner sur la place laissée aux 

femmes dans ce milieu pendant toutes ces années. Puis, le 
18 février, le Battle « La Dame de Fer » a mis en lumière le 

hip-hop au féminin. Enfin, le 19 février, « Sarcelles Concours 
Chorégraphique » a permis de clôturer en beauté ces trois 

jours avec une compétition de danse tous styles confondus. Un 
festival qui interroge sur la place de la femme dans l’art populaire 

d’aujourd’hui et sur l’égalité Femmes/Hommes, en mettant en 
valeur les talents féminins de la danse hip-hop de toute l’Europe.

ACISB

La différence, un 
enrichissement mutuel

L’Association Culturelle Interreligieuse de Saint-
Brice-sous-Forêt a pour but de promouvoir 
l’interconnaissance par le dialogue ouvert entre 
personnes de confessions différentes. Après 
avoir présenté la pièce filmée « Bonté Divine », 
le 8 février, à Saint-Brice, elle vous donne rendez-
vous le 19 avril pour une conférence autour de 
l'hindouisme, ainsi que le 7 juin, avec un temps 
fort sur le bouddhisme, toujours à Saint-Brice. 
L’association a un beau projet sur Sarcelles : 
présenter son exposition « Juifs Chrétiens 
Musulmans » dans notre commune. Elle a été vue 
dans d’autres communes par une trentaine de 
classes d’enfants et plusieurs centaines d’adultes.

Pour plus d’informations
Tél. : 06 60 13 90 95
Mail : acisbsaintbrice@gmail.com
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Portrait

Penser au 
monde laissé 
à nos enfants

« Dans le futur, si ma petite-
fille me demande ce que

 j’ai pu faire pour la planète, 
je pourrai lui répondre 

modestement que j’ai agi 
pour que la biodiversité soit 

présente tout au long du Petit 
Rosne. » Joël s'investit aussi 

au sein du Conseil Économique, 
Social et Environnemental 
Local, dont il est membre,

 par le biais de la commission 
« Aménagement du 

territoire, cadre de vie et 
habitat, développement 

durable ». Il travaille 
notamment sur la question 

de la revégétalisation 
de la commune.

Engagé pour 
le vivre-
ensemble 
Fraternité, vivre-ensemble. 
Voici des mots qui parlent à 
Joël. Engagé en faveur de 
la paix et de la tolérance, 
il porte un message 
fédérateur : « Chacun 
peut donner l’exemple et 
apporter son savoir-faire 
pour tenter d’améliorer la 
société. Donner de son 
temps aux autres, c’est 
aussi montrer la voie aux 
plus jeunes. Nous devons 
être exemplaires dans 
notre modèle de vivre-
ensemble à Sarcelles. »

Son amour pour Sarcelles 
Ancien cadre à La Poste, Joël s’est installé à Sarcelles en 
1995, un peu par hasard, alors qu’il était originaire 
des Ardennes : « Je me suis tout de suite plu à 
Sarcelles. J’y ai fait construire ma maison. Chaque fois 
que l’on sort, on peut rencontrer une personne d’une 
culture différente de la sienne, c’est un enrichissement 
perpétuel. Nous pouvons être fiers de cette mixité. »

Un défenseur de la nature 
Joël s’est toujours intéressé à l’écologie et interrogé 
sur la manière dont la nature pouvait réagir 
face à l’action de l’homme. Cet engagement 
en faveur de l’environnement, il a souhaité le 
concrétiser en intégrant l’ASSARS – l’Association 
Sarcelloise pour la Sauvegarde et l’Aménagement 
des Rivières et des Sites – une fois à la retraite. 

Les 30 ans de l’ASSARS 
« L’association nous rappelle que le risque d’inondation existe toujours et qu’il convient de travailler pour 

que cela ne se reproduise plus. Tous les ans, nous organisons la Marche de la rivière. Le 4 juin 2023, 
il s’agira de la 25e édition ! » L'objectif principal est d’accompagner le Syndicat Mixte pour l'Aménagement 

Hydraulique des vallées du Croult et du Petit Rosne à rénover cette rivière et redonner tout son droit à la nature.

1995
arrivée à Sarcelles

2018
intègre l’ASSARS

2020
devient président 
de l'ASSARS

2023
organise la 25e Marche 
de la rivière

BIO 
EXPRESS

Joël Le Calvez
Retraité et engagé
Soucieux de la protection de 
l’environnement et du vivre-
ensemble à Sarcelles, Joël, 

après avoir été pris par sa vie 
professionnelle, a choisi de donner 
de son temps pour la collectivité.
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Vie pratique

 Naissances 
Décembre 2022
ARICHE Seïna, Yaël
CHERIFOU Madoussou
ERGUL Eliz, Yildiz
FLEURENTIN Mathieu, Aaron
GAMBA Adayah, Joyce, Tshala
HERRAS Mayssane
JAVAID Isha
NISSAGE Teeyron, Isaïah
Janvier 2023
AMIGA Nethanël, Aaron
ASSAL Shérazade
CARDOSO VITORINO Leeroy, Carlos
DJAE Yasmina
KANE Seydou
MERROUCHE Mohammed
MUHAMMAD Shamir
NAKACH Aviva
TAMEGA Kadiatou
Février 2023
DE BRITO TAVARES Kayden, 
Emanuel
DEI Kayden, Dwomoh
EL SHAHAWY Malika
KADIRI Aniss
RADULESCU Djino, Emilian
VURAL Yusuf, Islam

 Mariages
Décembre 2022
ERDOGAN Murat et  
KÜRTÜL Dilaver
YALAP Jean-Michel et  
GORJ Lourdes
KIKOTA Eugène, Didace 
et KOUNKOU-ZONZOLO Cléopâtre
Janvier 2023
RAPIN Didier, Vivekradj
MARIE JOSEPH AROUMERADJ dit 
MANOGAR Alexandrine
BENALI Mohamed et SLIMANI Sonia
SAK Edouard, Albert et ANAR Sonia
Février 2023
FAGBOYE Oluwabunmi, Ezekiel et 
SONNUS Gbemisola, Rahamonta
BOKOBZA Enzo, Arone, David et
OUAKI Avital
KOSKAS Ilan et  
MELLUL Saryth, Alice
LEPETIT Jean-Pierre et  
TURKOGLU Mélanie
BENDAVID Yanniv, Gad et  
DELOUYA Léa, Esther, Sarah
MORENO Olivier, Lucien et  
DIALLO Bamby

 Décès 
Décembre 2022
BOUTELOUP Thérèse, Marie, Léonie, 
Paulette
BREHM Claude, Jules
COINQUET Monique, Madeleine
DE GOUVEIA PINTO Manuel
GALTIER René, Jules
KHALIL Isis
LECAT Gabriel, Julien
LEGRAND Françoise
LEVY Eliahou,  
MARTIN Daniel, René, Pierre
MULLET Simone, Yvonne
NGO YAMB Reine, Eveline
PATEL Sushilaben
RIVIÈRE Simonne, Jacqueline
THARMARAJAH Vaithianathan
VIGNERON Micheline
YABAS Marc
YANAN Leylo

Janvier 2023
CORME René, Louis
GUIA Abdelaziz
KALFON Jacob
SAID Mohamed
SAK Fabrice
TOUZÉ Christian, Louis, André
ZALLÉ Ginette, Emilienne

Février 2023
BRAMI Danielle, Hanna, Ninette
DERHY Raphaël
DOUDET Arlette, Germaine, Henriette
YABAS Sabri

État civil

la municipalité à votre 
écoute lors des conseils 
de quartiers !
 – �Mercredi 12 avril : 

Watteau / Jean 
Jaurès / Gare

 – �Mercredi 19 avril : 
Anatole France / 
Saint-Exupéry /  
Joliot Curie

– �Mercredi 10 mai : 
Rosiers / Chantepie

 – �Mercredi 24 mai : 
Chardonnerettes / 
Chauffour

 – �Mercredi 31 mai : 
Flanades / 
Cholettes

 – �Mercredi 7 juin : 
Mont de Gif /  
Haut du Roy 

PETIT ROSNE
Réhabilitation du réseau  
d’eaux pluviales
Ce chantier concerne la réhabilitation de la dalle qui recouvre 
le Petit Rosne située sous la rue Miraville et le parc, la place 
du Marché ou la place Stalingrad. Cet ouvrage en béton armé 
construit après-guerre doit être revu sur toute sa longueur, soit 
210 mètres, car il présente des infiltrations d'eau. Des travaux 
qui s’étaleront jusqu’au mois de septembre. Ils provoqueront 
un aménagement de la circulation des véhicules, des piétons 
et la suppression de places de stationnement le temps des travaux.

Pour toute information,  
contactez le SIAH au 01 30 11 15 15.

Sarcelles • n°67  avril - mai - juin 2023



agenda Plus d'informations sur www.sarcelles.fr

AVRIL
Événement
Portes ouvertes 
du Conservatoire
Du lundi 17 au 
samedi 22 avril 

Découvrez le large panel 
d’activités du Conservatoire 
à Rayonnement 
Communal de Sarcelles. 
Au programme : visites 
des classes d’instruments 
et de formation musicale, 
orchestres et ensembles, 
concerts et rencontre 
avec les professeurs.
2 avenue Paul Langevin 
Entrée libre
Renseignements au 
01 39 90 14 94 ou 
conservatoire@sarcelles.fr

MAI 
Seule en scène
T’es toi !
Samedi 13 mai à 16 h 
Eva Rami campe 
19 personnages et nous 
raconte son parcours de 
jeune comédienne jusqu’à 
la capitale. Un tour de force 
à la fois drôle, touchant, 
poétique et réaliste !
Salle Jacques Berrier
Rue Pierre Brossolette
Entrée libre
À partir de 12 ans

Théâtre 
En quoi 
cett e nuit… ?
Mardi 16 mai à 20 h 30
Une histoire de famille 
où chacun trouvera 
des similitudes avec sa 
propre histoire. Autour 
d’un dîner, on se remémore 
les souvenirs en célébrant 
la joie d’être ensemble.
Salle André Malraux
Rue Taillepied
Tarifs saison culturelle
À partir de 15 ans

Jazz 
Stacey Kent 
Symphonique
Samedi 20 mai 
à 20 h 30 
« I know I dream », c’est le 
nouveau projet de la chanteuse 
de jazz américaine Stacey 
Kent. En compagnie 
de l’Orchestre National 
d’Île-de-France, elle 
revisite des classiques de 
la chanson française, du jazz 
et de son répertoire.
Salle André Malraux
Rue Taillepied
Tarifs saison culturelle 
(spectacle hors abonnement)

Chanson 
Michel Jonasz 
& Jean-Yves 
D'Angelo : saison 4
Mardi 23 mai à 20 h 30
Le chanteur et son pianiste 
repartent sur les routes. 
Au programme : des titres 
extraits des albums réalisés 
en commun, des classiques, 
des pépites et des raretés.
Salle André Malraux
Rue Taillepied
Tarifs saison culturelle 
(spectacle hors abonnement)
À partir de 7 ans

Événement 
Portes ouvertes 
de l’école d’art
Du mercredi 24 au 
samedi 27 mai
Au menu : présentation 
des productions 
des élèves, rencontre avec 
les professeurs, ateliers 
d’initiation au modelage, à 
la sculpture, à la peinture, 
à l’histoire de l’art, etc.
École d’art Janine Haddad
5 route de Garges
Entrée libre – Renseignements 
au 01 39 90 54 17 ou 
ecoledart@sarcelles.fr 

Jazz 
Bœuf Jazz
Jeudi 25 mai à 20 h 30 
Maison de quartier 
Valéry Watteau
1 route des Refuzniks

Samedi 24 juin à 20 h 30
Théâtre de verdure Mel Bonis 
Maison du Patrimoine*
1 rue des Piliers
* ou salle André Malraux, rue 
Taillepied (en cas de pluie)
Entrée libre dans la limite des 
places disponibles

Musiques du monde 
Hâl, le voyage 
amoureux
Vendredi 26 mai 
à 20 h 30
À la croisée des musiques 
iraniennes, indiennes 
et irlandaises, Keyvan 
Chemirani, sa sœur Maryam 
et leurs musiciens offrent 
un voyage sensoriel, 
dépaysant et troublant.
Salle André Malraux 
Rue Taillepied
Tarifs saison culturelle
À partir de 7 ans

JUIN
Musique classique
10 ans de 
l’orchestre 
symphonique de 
Sarcelles
Samedi 3 juin à 20 h 30
« Dans les pas 
d’un géant : Beethoven », 
voici la thématique choisie 
pour célébrer ce dixième 
anniversaire. Deux œuvres 
majeures du compositeur 
seront interprétées : 
« L’Ouverture de Coriolan » 
et « La Septième 
Symphonie ».
Salle André Malraux
Rue Taillepied
Tarifs saison culturelle
Réservations au 
01 34 38 20 51 ou par 
mail : ocm@sarcelles.fr

Musiques du monde
Le dimanche 4 juin 
à 16 h
Jean-Phillippe 
Rykiel & Lansiné 
Kouyaté
Les deux musiciens, auteurs 
d’un album à quatre mains, 
offrent un duo piano-balafon 
puissant et sensible. Claviers, 
marteaux et cordes se marient 
à merveille aux baguettes 
et lames de bois.
Salle Jacques Berrier
Rue Pierre Brossolette
Entrée libre
À partir de 7 ans
Renseignements au 
01 34 38 20 51 ou par 
mail : ocm@sarcelles.fr
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 Si ma petite-fi lle me 
demande ce que j’ai pu 
faire pour la planète, 
je pourrai lui répondre 
modestement que j’ai agi  
pour que la biodiversité 
soit présente tout au 
long du Petit Rosne. 

Joël le Calvez, 
président de l’ASSARS


